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Madame, Monsieur,

Dans le cadre de l’enquête ouverte sur l’installation d’un élevage sur la commune de 
noordpeene, je vous transmets un courrier porteur de mes 

réserves vis à vis de  ce projet.
Vous remerciant à l’avance de l’attention portée.
Cordialement,
F.Talpaert

Pièces jointes :

elev age Noordpeene.docx 14,1 Ko
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TALPAERT Franck                   le, 16 décembre 2020

772 chemin du Grand Paradis 

Noordpeene

A, PREFECTURE du NORD

OBJET : Projet d'élevage DEKERVEL à NOORDPEENE

Madame, Monsieur, 

Résidant à Noordpeene depuis plus de vingt ans, je 'ens à vous faire part de mon opposi'on au projet

d’élevage intensif envisagé sur la commune.

Comment  en  2020  est-il  encore  possible  de  développer  des  projets  porteurs  de  tant  de  souffrances

animales, de pollu'ons et si consommateurs d’énergie ?

La souffrance animale tout d’abord.

 Au moment où notre société semble évoluer dans son regard et sa sensibilité sur la condi'on animale,

comment  accepter  de  telles  condi'ons  d’élevage ?  Une  vingtaine  de  bêtes  au  mètre  carré,  des

changements de li'ère mensuels, une croissance tellement rapide qu’elle ne permet pas au squele6e des

animaux de s’adapter, une propaga'on des maladies favorisée par ces mêmes condi'ons. De nombreuses

images circulent aujourd’hui qui ne laissent aucun doute sur la « vie » que pourraient y trouver les poulets

qui y seraient élevés.  

Les pollu'ons ensuite.

Résidant dans la  par'e basse de la commune aux abords du marais  et des zones humides classés par

l’UNESCO,  je  peux  a6ester  de  l’eutrophisa'on  galopante  qui  s’y  développe  ces  dernières  années,  en

par'culier, avec les fortes périodes de canicules qui ne feront que s’intensifier. A l’évidence, les épandages

avec l’ensemble des eaux de lavage contenant à la fois les résidus de lisiers, les an'bio'ques et autres

produits nocifs u'lisés type javel, s’y retrouveront à terme, accentuant un phénomène déjà fortement et

irrémédiablement préjudiciable à la faune et la flore de ces espaces si fragiles et parait-il protégés.

Les consomma'ons d’énergie enfin.

Les besoins de chauffage et de clima'sa'on nécessaires pour l’éclosion mais aussi  pour assurer un air

« frais » ensuite, ne correspondent pas aux impéra'fs de l’urgence clima'que, ni aux préconisa'ons sur les

économies  d’énergie.  En  conséquence,  l’air  vicié  de  telles  exploita'ons  ne  peut  que  favoriser  le

développement des gaz à effets de serre.

Voilà  les  principaux  aspects  qui  me semblent  jus'fier  l’opposi'on à  un tel  projet,  mais  il  y  en  aurait

d’autres  en  par'culier  celui  de  notre  propre  santé  dans  son besoin  d’alimenta'on plus  saine et  plus

équilibrée. Elle  ne sera jamais assurée avec des animaux élevés dans de telles condi'ons.   Si  je  peux

comprendre la volonté de développer une ac'vité économique d’élevage qui a bien sûr son intérêt et sa

nécessité, n’est-il pas temps de favoriser des projets et des modes d’élevage plus respectueux des animaux

et de nous-mêmes ?

Je n’image pas que ce projet, totalement à contre-courant et si dépassé dans sa concep'on même, puisse

auprès de vos services,  trouver une issue favorable  ou qu’il  ne puisse  être repenser,  pour notre bien

commun,  dans sa concep'on.

Vous remerciant de l’a6en'on portée à mon courrier,

Je vous prie d’agréer, Madame, Monsieur, l’expression de ma considéra'on dis'nguée.

Talpaert  Franck




